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Bruno Galli-Valerio professeur d’hygiène et parasitologie à l’université de Lausanne fut une figure remarquable de la
vie scientifique lausannoise. Les fonds d’archives et de livres - conservés à la Bibliothèque Cantonale et Universitaire
et à la Bibliothèque de l’Institut des humanités en médecine de Lausanne - nous aident à reconstruire le parcours de ce
savant engagé pour la science, la nature et la société pendant la première moitié du XXe siècle.
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Fidèle aux idéaux humanitaires, 
ce savant italien s’oppose à 
l’entrée en guerre de l’Italie lors 
du premier conflit mondial et 
prône le dialogue entre les 
peuples. Libre penseur, 
ouvertement antifasciste, la 
reconnaissance de son action 
humanitaire par les deux états 
devra attendre la fin du 2e conflit 
mondial.

Après avoir obtenu le titre de 
médecin-vétérinaire à Milan, Galli-
Valerio poursuit des études de 
médecine à  Lausanne. A partir de 
1897 il enseigne la parasitologie, la 
médecine expérimentale et 
comparée, puis l'hygiène. Il crée un 
laboratoire de bactériologie et 
parasitologie et acquiert une 
réputation internationale. 

Les études et
l’activité scientifique

Galli-Valerio désigne l’Etat de Vaud 
comme l’unique bénéficiaire de son 
héritage. Ce legs est à l’origine de 
la Fondation qui porte son nom et 
de l’Institut vétérinaire et laboratoire 
de recherche Galli-Valerio. 

Très actif dans la protection du 
patrimoine naturel, Galli-Valerio est à 
l’origine des stations d'observations 
situées aux Rochers de Naye et au 
Lac de Champex. Membre de 
nombreuses sociétés de naturalistes 
et de commissions suisses, il participe 
activement à la création du premier 
parc naturel alpin, inauguré en 
Engadine en 1914.

La défense des 
écosystèmes alpins

L’engagement social 
et humanitaire

Homme de laboratoire mais aussi de 
terrain, les excursions dans les 
Alpes restent pour lui une source 
inépuisable d’énergie et de bonheur.

Professeur et chercheur 
passionné, il publie plus de 450 
études scientifiques dans différents 
domaines (parasitologie, 
bactériologie, hygiène et médecine 
vétérinaire).


